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Il y a un abîme entre les uns et les autres. Les patriotes sont toute la gent inconsciente, bonasse, moutonne qui s'enflamme, s'emballe aux grands gestes, aux mots ronflants aux phrases sonores de tous les Comédiens de marque : Déroulède, Jaurès, Rochefort, Drumont.




Les rédacteurs de La Croix, des petites Croix de province ont le monopole par excellence pour chauffer à blanc les cerveaux et les cœurs des vrais patriotes, ils manipulent cette bonne pâte de braves gens avec une facilité, une dextérité, une élégance, une crânerie, une éloquence, qu'en quelques jours et même quelques heures, des milliers de Français perdent la tête.




Et il ne faudrait que le signal du départ, pour courir à la frontière, lancer des balles n'importe où, à l'aventure, quoi pour sauver la Patrie, prendre l'Alsace et la Lorraine et patatin et patata, frapper l'Allemand et l'Allemagne. Ces hommes ont-ils oui ou non, pensé quelquefois que si leur idée de mesquine représaille triomphait, dans le temps que leurs bons moutons monteraient l'assaut de l'Alsace et la Lorraine ; les bons italiens en vertu de leur patriotisme, eux aussi aiguillonnée par les prédications des singes de Crispis voleraient à la frontière pour reconquérir le Comté de Nice et la Savoie que nos pères leur ont gagnés.




Et toujours en raison du grand patriotisme, les Polonais se rueraient sur les Russes qui ont pris en partage dans le dépouillement de l'antique Pologne, le cœur de la belle suppliciée.




Et toujours pour la Patrie mutilée que dis-je perforée du haut en bas, on verrait dans le temps que Français se massacrent avec Allemand sur le bord du Rhin ; Italiens et Français, au bord de la Méditerranée ; Polonais et Russes, dans les vastes solitudes de leur pays ; l'Ecosse, l'Irlande, mettre à feu et à sang l'intolérante Angleterre. Et le tableau serait complété dans son horreur si le nouveau monde, toujours pour vous suivre dans votre patriotisme, massacraient en bloc les originaires du vieux continent, qui les ont dépossédés eux Auchtochones de cette partie de la Terre ; sans compter les Arabes qui pour servir la Patrie devraient aussi se libéré du joug de la France.




Nous n'en finirions pas, si nous voulions aller jusqu'au fond des scènes de carnage et de destruction qui fatalement seront le résultat final de votre dogme de la Patrie. Toutes semences est fécondée par le terrain favorable à son éclosion. Allez-y, meneurs politiques, vous semez en ces temps sur un sol si propice à voir pousser la vengeance, les représailles que tout ce que nos pères ont vues en homicide, fratricide, parricide, infanticide, deicide, se consommant dans le plus horrible, sera jeu d'enfant, comparé au grandiose innénarable, aux sublimes horreurs ! qui épouvanteront les témoins du spectacle sans précédent qui va sortir de vos exposés patriotiques.




Et les combattants visibles et invisibles seront les fanatiques patriotes.




Et les patriotards quels sont-ils ? Les hypocrites, les vipères, les hyènes, les panthères, les tigres et les loups, enfin tous ceux qui convaincus que le mot Patrie a remplacé celui de Religion pour parquer les brebis et les marquer à leur chiffre, afin de s'en servir pour la conservation de leurs sénicures et satisfaire leur égoïsme, se gaver de bonne chère et de champagne dans leurs nuits que Priape même rougirait de présider tant leurs orgies dépassent en monstruosités celles qui ont étaient la cause de l'effrondement de Monarchies et Républiques des temps anciens ! !




Allons Patriotes et Patriotards, fondés encore quelques Libres Paroles, une demi-douzaine d'Intransigeants. Que la Grande Croix de Paris et les petites Croix de Province forgent une Croix assez grande pour y clouer l'humanité ! et n'en parlons plus vous aurez gagné la bataille, contre tous les Christ Anarchistes qui se fondent pour arrêter, s'il est temps encore, les Patriotes du Nord de la Terre à se briser contre les Patriotes du Midi de ce pauvre Monde, hier la proie des fanatiques et hypocrites des systèmes religieux ; aujourd'hui, la chose des braillards qui ont pris pour devise : La Patrie.
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